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Géographie de l’Université Alassane Ouattara à contribuer à la diffusion des savoirs 

scientifiques. RIGES est une revue généraliste de Géographie dont l’objectif est de 

contribuer à éclairer la complexité des mutations en cours issues des 

désorganisations structurelles et fonctionnelles des espaces produits. La revue 

maintient sa ferme volonté de mutualiser des savoirs venus d’horizons divers, dans 

un esprit d’échange, pour mieux mettre en discussion les problèmes actuels ou 

émergents du monde contemporain afin d’en éclairer les enjeux cruciaux. Les 

enjeux climatiques, la gestion de l’eau, la production agricole, la sécurité alimentaire, 

l’accès aux soins de santé ont fait l’objet d’analyse dans ce présent numéro. RIGES 

réaffirme sa ferme volonté d’être au service des enseignants-chercheurs, 

chercheurs et étudiants qui s’intéressent aux enjeux, défis et perspectives des 

mutations de l’espace produit, construit, façonné en tant qu’objet de recherche. A 

cet effet, RIGES accueillera toutes les contributions sur les thématiques liées à la 

pensée géographique dans cette globalisation et mondialisation des problèmes qui 

appellent la rencontre du travail de la pensée prospective et de la solidarité des 

peuples. 
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Résumé 

La planification urbaine pose des défis significatifs dans les pays en voie de 

développement, où les politiques urbaines peinent à suivre le rythme rapide d’expansion. 

En Côte d’Ivoire, la gestion de l’environnement constitue l’un de ses défis, 

particulièrement dans les villes secondaires. La ville d’Abengourou, située dans l’est du 

pays, connaît une croissance soutenue depuis plusieurs décennies. Toutefois, cette 

dynamique urbaine s’opère sans respect des règles avec un Plan d’Urbanisme Directeur 

peu appliqué. Ces dysfonctionnements engendrent des conséquences sur le cadre de vie 

des populations, notamment au niveau environnemental. L’étude vise à analyser les 

impacts environnementaux induits par les insuffisances de la gestion urbaine à 

Abengourou. La méthodologie adoptée repose sur une combinaison de recherche 

documentaire, d’observations de terrain, d’entretiens avec les acteurs locaux, ainsi que 

d’une enquête par questionnaire auprès de 407 ménages représentatifs de la population. 

Les résultats révèlent une irrégularité dans la collecte des déchets ménagers due à une 

mauvaise gestion ainsi qu’une défaillance des réseaux d’assainissement. Malgré 

l’existence de six structures de collecte, 66,7% des ménages enquêtés déclarent le non 

ramassage des déchets ménagers dans leur quartier. Ces situations engendrent la 

prolifération de dépotoirs sauvages d’ordures dans le paysage urbain d’Abengourou et 

l’exposition des populations à des maladies liées à l’insalubrité environnemental. Ainsi 

en 2023, 33 732 cas de paludisme ont été recensés dans la ville. 

Mots-clés : Abengourou, Aménagement urbain, Environnement, Impacts, Insalubrité 

IMPACTS OF URBAN ENVIRONMENTAL MANAGEMENT IN ABENGOUROU 

(IVORY COAST) 

Abstract 

Urban planning poses significant challenges in developing countries, where urban 

policies struggle to keep pace with the rapid rate of expansion. In Côte d’Ivoire, 

environmental management represents one of these challenges, particularly in secondary 

mailto:bndctekoff@gmail.com
mailto:aj_djah@outlook.fr
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cities. Abengourou, located in the eastern part of the country, has experienced sustained 

growth over several decades. However, this urban dynamic has unfolded with little 

regard for planning regulations, as the Master Urban Development Plan remains poorly 

enforced. These shortcomings generate negative impacts on residents’ living conditions, 

particularly with respect to the environment. The present study aims to analyze the 

environmental consequences arising from deficiencies in urban management in 

Abengourou. The methodology combines documentary research, field observations, 

interviews with local stakeholders, and a household survey conducted with 407 

respondents representing the city’s population. Findings reveal irregularities in 

household waste collection due to poor management, as well as failures in sanitation 

networks. Despite the existence of six waste collection structures, 66.7% of surveyed 

households reported the absence of household waste removal in their neighborhoods. 

These circumstances have led to the proliferation of informal dumps across the urban 

landscape of Abengourou and increased exposure of residents to diseases linked to 

environmental unsanitation. In 2023 alone, 33,732 cases of malaria were recorded in the 

city. 

Keywords: Abengourou, Urban Planning, Environment, Impacts, Unsanitary Conditions 

Introduction 

Le monde ne cesse de s’urbaniser et selon les projections, 70% de la population mondiale 

vivrait en ville en 2050 (Organisation des Nations Unies, 2019). Les pays en 

développement et particulièrement en Afrique, sont les plus touchés par cette croissance 

car le taux d’urbanisation pourrait atteindre 62% en 2050 (B. Gastineau et al., 2017). La 

Côte d’Ivoire n’est pas en marge de la dynamique.  En effet, le taux d’urbanisation qui 

était de 32% en 1975, a atteint 52,5% selon le dernier recensement de la population en 2021 

(Institut National de la Statistique, 2022). Cette urbanisation rapide engendre 

d’importantes problématiques parmi lesquelles se trouve la question de la gestion 

environnementale. Les activités humaines génèrent de nombreux déchets et les pays en 

voie de développement peinent à mettre en place un système de gestion efficace. Ainsi, 

moins de 30% des déchets produits arrivent à être évacué dans certaines capitales 

africaines (Programme Solidarité Eau et al., 2000, p.10). 

Dans l’est de la Côte d’Ivoire, la ville d’Abengourou fait face à ces changements avec une 

évolution démographique remarquable. La population urbaine est passée de 100 910 

habitants en 2014 à 117 359 habitants en 2021 (Recensement Général de la Population et 

de l’Habitat, 2021) tandis que sa superficie s’est étendue de 30,02 km² en 2014 à 30,56 km² 

en 2021 (Direction Régionale du Ministère de la Construction, du Logement et de 

l’Urbanisme d’Abengourou, 2022). Cette croissance pose des défis dans la gestion 
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environnementale de l’espace urbain d’Abengourou. L’insuffisance logistique et 

l’incivisme des populations rendent complexe l’évacuation des déchets ménagers et 

l’assainissement des espaces publics malgré les efforts consentis par l’administration 

centrale et locale. La ville est ainsi sujette à une insalubrité grandissante qui expose les 

populations à plusieurs pathologies. Il se pose alors le problème Il se pose alors le 

problème de la mauvaise gestion des déchets ménagers et de l’assainissement urbain. 

Ainsi, la question centrale de cette recherche est : Comment les insuffisances de 

l’aménagement impactent-elles l’environnement à Abengourou ? Cette étude a pour 

objectif de montrer les difficultés de gestion des ordures ménagères et d’assainissement 

dans la ville d’Abengourou ainsi que les conséquences qu’elles engendrent. Pour mener 

cette étude, il s’agit d’identifier le mode de gestion de l’environnement à Abengourou, de 

faire un état des lieux de cette gestion et d’analyser les impacts d’une mauvaise gestion 

sur le paysage urbain et les populations.  

1- Méthodologie 

1-1 Présentation du cadre spatial de l’étude 

La ville d’Abengourou se situe dans l’est de la Côte d’Ivoire à 210 km d’Abidjan, la 

capitale économique et à 35 km de la frontière ghanéenne.  Elle se localise entre la latitude 

6°43’ Nord et la longitude 3°29’ Ouest et est limitée au Nord par le département 

d’Agnibilékro, au Sud par le département de Bettié, à l’Ouest par les départements 

d’Arrah et d’Akoupé et à l’Est par le Ghana. La carte 1 présente la localisation de la ville 

d’Abengourou, le cadre spatial d’étude. 
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Carte 1 : Localisation de la ville d’Abengourou 

 

Source : Service Technique de la Mairie, 2014     Réalisation : KOFFI A. Bénédicte, 2024 

La carte 1 montre la ville d’Abengourou qui s’étend sur une superficie de 30,56 ha et 

compte 23 quartiers (Direction Régionale de la Construction du Logement et de 

l’Urbanisme d’Abengourou, 2022). Sa population en 2021 est estimée à 117 359 habitants 

(INS, 2021, p.35), soit une densité de 3 840 habitants /ha. En tant que chef-lieu et principal 

centre urbain, Abengourou joue un rôle prépondérant au sein de la région de l’Indénié-

Djuablin. 

1-2 Méthode de collecte des données 

La collecte des données s’est faite à partir de recherche documentaire et d’enquête sur le 

terrain. La recherche documentaire a consisté à consulter des documents statistiques, des 

rapports et des articles. Ces documents ont été obtenus à l’Agence National de la 
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Statistique (ANSTAT) et dans des revues scientifiques en ligne. L’enquête de terrain a 

consisté à faire une observation directe non participative, des entretiens et une enquête 

par questionnaires. L’observation directe non participative qui s’est traduite par une 

excursion sur le terrain nous a permis de parcourir les quartiers de la ville d’Abengourou 

en vue de faire un état des lieux de la gestion environnementale. Egalement, des entretiens 

ont été menés auprès de la direction technique de la Mairie d’Abengourou et de l’Agence 

Nationale de Gestion des Déchets. D’autres ont été menés auprès du district sanitaire en 

vue de connaître la situation épidémiologique de la ville. Une enquête a aussi été menée 

auprès des chefs de ménage à partir d’un questionnaire. Cette étape a permis de recueillir 

des informations sur la population, sur les pratiques environnementales et sur les 

changements observés dans leur cadre de vie. Ainsi, notre choix s’est porté sur 06 

quartiers : Agnikro extension, Cafetou extension, Agnikro, Sougalobougou, Bonzou 1er et 

Akoikro. Ce choix repose sur la représentabilité des types d’habitat, l’effectif des ménages, 

la situation géographique et l’aménagement de chaque quartier. 

1-1 Echantillonnage 

La détermination de l’échantillon représentatif des ménages dans les quartiers à enquêter 

a été faite à partir de la méthode de quota. Ainsi, la formule suivante de H. Gumuchian et 

al (2000, p.294) a été utilisée : 

n=
𝒁𝟐(𝑷𝑸)𝑵

 [𝐞 ²(𝐍−𝟏)+𝐙²(𝐏𝐐)]
 

Avec : n : taille de l’échantillon ; N : taille de la population mère ; Z : coefficient de marge 

(déterminé à partir du seuil de confiance) ; e : marge d’erreur ; P = Proportion de ménage 

supposés avoir les caractères recherchés. Cette proportion varie entre 0,0 et 1 est une 

probabilité d’occurrence d’un événement. Dans le cas où l’on ne dispose d’aucune valeur 

de cette proportion, celle-ci est fixé à 50% (0,5) ; Q : Q=1-P Pour l’application de la formule, 

nous pouvons présumer que si P= 0,5 donc Q= 0,5 ; a un niveau de confiance de 95 %, Z= 

1,96 et la marge d’erreur e= 0,05. Avec N= 8 158.  

L’application de la formule donne : 

n= 
𝟏,𝟗𝟔²(𝟎,𝟓∗𝟎,𝟓)𝟖𝟏𝟓𝟖

 [𝟎,𝟎𝟓²(𝟖𝟏𝟓𝟖−𝟏)+𝟏,𝟗𝟔²(𝟎,𝟓∗𝟎,𝟓)]
 

n= 367 ménages 

Le nombre de ménages le plus représentatif recherché dans le cadre de notre étude est de 

367 ménages. Cependant, la réalité de l’enquête de terrain nous amène à procéder à un 

réajustement de la taille de notre échantillon afin de pallier aux éventuelles pertes dues 

aux refus ou rétraction de la part des enquêtés. La méthode de compensation utilisée est 
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celle de M. Gumachian et al. (2000, p.294) qui consiste à multiplier la taille de l’échantillon 

par l’inverse des taux de réponse. Ainsi, nous avons compensé d’éventuelle perte par 

l’estimation d’un taux de réponses minimal. Si ce taux est estimé à 90%, la taille corrigée 

sera : 

𝑛 =
taille de l′échantillon existant ×  100

90
 

Cette formule appliquée donne : n = 
367×100

90
 ; n = 407 ménages 

Le nombre total de ménage à enquêter dans la ville d’Abengourou est 396 ménages. Le 

calcul proportionnel a été ensuite utilisé pour déterminer le nombre de ménages à 

interroger dans les différents quartiers de notre échantillon. La méthode de calcul pour 

déterminer le nombre de ménage enquêté par quartier est : 

 

L’exemple d’application de cette formule donne : Agnikro Extension 

n = 
1352×407

8158
 ; n = 67 ménages. La répartition des ménages à enquêter par quartier est 

présentée à travers le tableau 1. 

Tableau 1 : Répartition du nombre de ménages enquêté 

Quartier  Localisation Type de quartier Nombre total de 

ménages 

Nombre de 

ménages enquêtés 

Agnikro 

extension 

Est Moyen standing 1352 67 

Cafetou extension Sud Evolutif 978 49 

Agnikro Centre Evolutif 1101 55 

Sougalobougou Ouest Bas standing 935 47 

Bonzou 1er Ouest Moyen standing 3270 163 

Akoikro Nord Quartier village 522 26 

Total   8 158 407 

Source : ANSTAT, 2021 

1-3 Méthode de traitement et d’analyse des données 

La variété du type de données nécessaires pour la réalisation de cette étude a exigé 

l’utilisation de plusieurs logiciels pour leurs traitements. Les données quantitatives ont 

n = 
nombre de ménage par quartier × taille de l′échantillonnage

nombre total de ménage de l′ensemble des quartiers 
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été traitées et analysées en utilisant les logiciels Excel 2016 et IBM Statistics SPSS 20. Ce 

qui a permis de générer les différents graphiques et tableaux utilisés dans ce travail. Les 

cartes ont été réalisées avec le logiciel QGIS 3.34 et le texte a été saisi à partir de Word 

2016. 

2- Résultats 

2-1 Mode de gestion de l’environnement à Abengourou : gestion partagée entre structures 

privées et Municipalité 

Dans la ville d’Abengourou, la gestion des déchets ménagers est à la charge de l’Agence 

Nationale de Gestion des Déchets (ANAGED) et la gestion de l’assainissement des 

espaces publics est l’affaire de la Mairie. 

2-1-1 Gestion des déchets ménagers 

La gestion des déchets ménagers à Abengourou par l’ANAGED, se fait en collaboration 

avec six structures privées ou particuliers. Le tableau 2 présente ces structures. 

Tableau 2 : Structures de collectes des ordures ménagères dans la ville d’Abengourou 

Structures Nombre de tricycles 

INA 03 

MT-Service 03 

Affolo 03 

Andi-service 02 

Boni-service 03 

KFC service 02 

Source : Enquêtes de terrain, KOFFI A. Bénédicte, Juin 2024 

Le tableau 2 montre les six structures qui assurent la pré collecte des ordures ménagères 

dans les quartiers d’Abengourou, ainsi que le matériel dont ils disposent, qui est 

principalement les tricycles ou motos à trois roues. La fréquence de ramassage varierait 

entre 4 et 5 jours par semaine. INA, MT-service, Affolo et Boni-Service assurent la collecte 

05 jours par semaine avec 3 tricycles, tandis Andi-Service et KFC service ne passent que 

04 fois par semaine et dispose chacun de 2 tricycles. Le nombre de passage est donc 

fonction de la capacité logistique de chaque structure. Egalement, les déchets sont 

collectés moyennant un montant qui varie selon le type de quartier. De ce fait, les ménages 

des quartiers économiques paient 1000F par mois pour deux collectes hebdomadaires, 

ceux de quartiers évolutifs déboursent 1500F mensuellement pour trois passages par 

semaine, tandis que les ménages des quartiers résidentiels paient 2000F par mois 

équivalant quatre collectes hebdomadaires. Les structures de collecte ont donc adapté 

leur service au niveau moyen de revenu des habitants. 
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2-1-2 Assainissement des espaces publics 

Les services techniques municipaux assurent l’assainissement des espaces publics. Ils 

s’occupent du balayage des rues, du curage des caniveaux, du ramassage des déchets 

dans les marchés, du désherbage des trottoirs, etc. L’entretien est fait par des employés 

contractuels de façon manuelle avec des moyens matériels modestes. Le tableau 3 

regroupe le nombre de personnel et l’ensemble des outils dont disposent les services 

techniques municipaux pour l’assainissement des espaces publics de la ville 

d’Abengourou. 

Tableau 3 : Personnels et matériels utilisés pour l’assainissement des espaces publics 

à Abengourou 

Personnels Matériels 

50 femmes balayeuses 

20 désherbeurs 

8 manœuvres 

- Balaies 

- Pelles 

- Marchettes 

- Pioches  

- Dabas 

- Tricycles 

Source : Services techniques Mairie d’Abengourou, 2024 

Le tableau 3 met en évidence les ressources humaines et matérielles mobilisées pour 

l’entretien du cadre urbain d’Abengourou. On observe une prédominance de la main-

d’œuvre féminine avec 50 femmes balayeuses, soit l’effectif le plus important, complétée 

par 20 désherbeurs et 8 manœuvres. La gestion des espaces publics est alors plus orientée 

vers le nettoyage et le désherbage. Du point de vue matériel, les outils sont 

essentiellement manuels et de petite mécanique. Cela souligne le caractère encore peu 

mécanisé de ces services et qui repose largement sur l’effort humain. 

2-2 État des lieux de la gestion environnementale marquée par une collecte irrégulière des 

déchets ménagers et des canalisations obstruées 

2-2-1 Collecte irrégulière des ordures ménagères 

Les structures assurant la collecte des déchets ménagers dans la ville d’Abengourou, font 

preuve d’une irrégularité dans le ramassage. Egalement, certains quartiers ne bénéficient 

pas de ces services de collecte. Ainsi, le tableau 4 montre la répartition des structures de 

collecte par quartiers desservis dans la ville d’Abengourou. 
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Tableau 4 : Répartition des structures par quartiers desservis 

Structures Quartiers desservis 
Fréquence de ramassage 

(nombre de jours par semaine) 

INA 
Bonzou 1er, Indénié 2000, Commerce, 

Dioulakro Sud, Baoulékro 
05 

MT-Service Cafétou, Mossikro, Dioulakro 1 et 3 05 

Affolo Bonzou, Lobikro, Indénié 2000 05 

Andi-service Indénié 2000, Lobikro, Akoikro 04 

Boni-service Cafétou, Dioulakro Sud 05 

KFC service Mossikro, Comikro, Agnikro 04 

Source : Enquêtes de terrain, KOFFI A. Bénédicte, Juin 2024 

L’analyse du tableau 4 fait ressortir une inégalité dans l’intervention des structures de pré 

collecte des déchets dans la ville d’Abengourou. Certains quartiers comme Indénié 2000 

bénéficient de la présence de plusieurs structures, alors que d’autres, souffrent d’une 

absence de service. Aussi, la présence de plusieurs structures dans certains quartiers 

entraîne des difficultés de coordination et créée des doublons d’intervention dans 

certaines zones alors que d’autres restent sous-desservies. Par ailleurs, on remarque une 

incohérence en ce qui concerne les nombres de passage prévus et ceux exactement 

effectués. En effet, des témoignages de terrain rapportent des retards et des passages 

manqués malgré le paiement des redevances. Egalement, 66,7% des ménages enquêtés 

déclare le non ramassage des déchets ménagers dans leur quartier. Cela s’explique par 

l’accessibilité des différents quartiers. Les quartiers résidentiels sont dotés de plusieurs 

rues bitumées et voies en terre praticables. Ce qui facilite l’accessibilité par les tricycles de 

ramassage d’ordures. À l’inverse, dans les quartiers économiques, il n’existe pas de rues 

bitumées et encore les voies en terre sont dans un état de dégradation avancé donc 

impraticables et difficile d’accès par les engins de collecte. 

2-2-2 Canaux de drainage obstrués 

L’assainissement des espaces publics de la ville d’Abengourou est en général bien assuré. 

Le balayage des principales artères est fait régulièrement ainsi que le désherbage des 

trottoirs. Quant au ramassage des ordures dans les marchés et au curage des caniveaux, 

ils ne répondent pas efficacement aux besoins. Comme exemple, la photographie 1 illustre 

un caniveau obstrué par les ordures. 
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Photographie 1 : Caniveau obstrué par des ordures au quartier Agnikro 

 

Source : Prise de vue, KOFFI A. Bénédicte, Juin 2024 

La photographie 1 présente un caniveau situé au quartier Agnikro, obstrué par une 

accumulation d’ordures ménagères et de broussailles. Cette accumulation entrave 

l’écoulement normal des eaux pluviales et empêche le caniveau de jouer son rôle de 

drainage. La gestion des espaces publics à Abengourou laisse apparaître des limites 

malgré la présence de personnels et matériels dédiés à la salubrité urbaine. En outre, 

l’accumulation des ordures favorise la prolifération de moustiques et de nuisibles, 

représentant ainsi une menace sanitaire pour les habitants. 

2-3 Conséquences sur le paysage urbain et la vie des populations 

Le ramassage irrégulier des déchets ménagers et le non curetage de certains canaux 

d’évacuation des eaux pluviales, entraînent le dépôt des ordures par les habitants dans 

des endroits non appropriés. Aussi, des maladies liées à l’insalubrité se développent-elles 

au sein de la population. 

2-3-1 Prolifération des dépôts sauvages d’ordures 

La prolifération des déchets ménagers est le premier constat fait par les ménages au 

niveau des changements observés dans leur cadre de vie au cours de ces dernières années. 

La carte 2 de répartition des dépôts sauvages d’ordures confirme les changements 

observés par les ménages. 
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Carte 2 : Répartition des dépôts sauvages d’ordures recensés dans la ville 

d’Abengourou 

 

Source : Enquêtes de terrain, KOFFI A. Bénédicte, Juin 2024, Réalisation : KOFFI A. Bénédicte, 2024 

La carte 2 présente les points de dépôts sauvages repartis dans l’espace urbain 

d’Abengourou. Presque tous les quartiers sont confrontés à ce phénomène, hormis les 

quartiers Commerce, Résidentiel 2 et Indénié 2000. Ces derniers bénéficient d’un 

ramassage irrégulier par les structures de collecte. Les populations des autres quartiers 

sont contraintes de se débarrasser elles-mêmes de leurs déchets, ce qui entraîne la 

multiplication des dépôts illégaux. Par ailleurs, le tableau 5 montre le nombre de dépôts 

sauvages d’ordures recensé par quartier. 
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Tableau 5 : Nombre de dépôts illégaux d’ordures par quartier dans la ville 

d’Abengourou 

Quartiers Nombre de dépôts sauvages d’ordures 

Agnikro ; Agnikro extension ; Dioulakro 1 ; 

Dioulakro 2 ; Dioulakro sud ; Mossikro 
1 

Agnikro résidentiel ; Baoulékro ; Bonzou 1er ; 

Cafétou ; Résidentiel 1 ; Sougalobougou 
2 

Akoikro ; Comikro ; Lobikro 3 

Source : Enquêtes de terrain, KOFFI A. Bénédicte, Juin 2024 

Le tableau 5 met en évidence une répartition différenciée des dépôts sauvages d’ordures 

selon les quartiers de la ville d’Abengourou. Les quartiers avec un seul dépôt illégal sont 

généralement les quartiers centraux qui bénéficient d’une assez bonne couverture en 

service de collecte et des récipients à ordures installés le long des routes. À l’opposé, les 

quartiers périphériques enregistrent 2 à 3 dépôts sauvages d’ordures. Cette situation 

s’expliquerait par le mauvais état des infrastructures routières qui rend difficile une 

meilleure desserte par les services de collecte. La photographie 2 illustre un dépôt illégal 

d’ordures à Abengourou. 

Photographie 2 : Dépôt sauvage d’ordures au quartier Dioulakro 1 

 

Source : Prise de vue, KOFFI A. Bénédicte, Juin 2024 

Sur la photographie 2, le dépôt est situé à proximité d’habitations et d’activités 

économiques. Les populations riveraines sont ainsi exposées à des risques sanitaires telles 

la prolifération des moustiques et infections respiratoires. Les quartiers les plus touchés 

par ces pratiques sont ceux à dominante populaire et périphérique. Par ailleurs, la figure 

1 permet de constater que la prolifération des déchets est le principal changement observé 

par les ménages dans leur quartier. 
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Figure 1 : Répartition des changements observés dans les quartiers par les ménages au 

cours des dernières années 

 
Source : Enquêtes de terrains, KOFFI A. Bénédicte, Juin 2024 

La figure 1 montre que l’augmentation des déchets a été observée par 75% des ménages 

enquêtés dans la ville d’Abengourou. Les facteurs qui expliquent ce changement sont une 

mauvaise organisation du système de collecte et l’expansion spatiale non planifiée. 

L’absence de routes praticables rend complexe la mise en place d’un système de collecte 

efficace.  

2-3-2 Prolifération des maladies liées à la mauvaise gestion de l’environnement à 

Abengourou 

Un cadre malsain devient propice au développement de plusieurs pathologies. À 

Abengourou, trois principales maladies que sont le paludisme, les Infections 

Respiratoires Aigües et l’anémie, ont été les plus diagnostiquées de 2022 à 2024. La figure 

2 montre l’évolution des cas de ces pathologies de 2022 à 2024.  

Figure 2 : Evolution des cas de maladies les plus diagnostiquées dans la ville 

d’Abengourou 

 
Source : District sanitaire d’Abengourou, 2025 
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L’évolution des cas de paludisme, d’Infection Respiratoire Aiguë et d’anémie dans la ville 

d’Abengourou est présentée au travers de la figure 2. On dénombrait 52 815 cas pour les 

3 affections en 2022, puis 46 439 cas en 2023 et 46 650 cas en 2024. L’augmentation en dent 

de scie des cas de paludisme montre le caractère endémique de cette pathologie. La 

mauvaise gestion de l’environnement favorise sa persistance dans le milieu. L’IRA et 

l’anémie, contrairement au paludisme, sont en constante régression passant 

respectivement de 8 439 cas diagnostiqués à 4 647 et 7 783 à 5 180 cas. 

3- Discussion 

3-1 Gestion des déchets et assainissement des espaces publics en milieu urbain 

L’étude a montré que deux principaux acteurs sont en charge de la gestion 

environnementale à Abengourou et collaborent et/ou embauchent des structures privées 

et de la main-d’œuvre. Nos résultats sont conformes avec ceux de F. Gohourou et al. (2022, 

p.123), qui indiquent que la collecte, le transport, la mise en décharge et l’élimination des 

déchets ménagers à Bonon en Côte d’Ivoire, reposent en majorité sur la commune peu 

importe le quartier. À Bouaké (Côte d’Ivoire), les entreprises Moya et Sitrane se chargent 

de la collecte et de la mise en décharge des ordures ménagères et sont aidées par la 

coordination des comités d’assainissement de la ville (S. Diabagaté et al., 2018, p.134). En 

outre E. Kwamou (2019, p.25) confirme cette réalité quand elle révèle que la pré-collecte 

des déchets ménagers à Ouagadougou (Burkina-Faso) est assurée d’une part par la 

Municipalité à travers la Direction de la Salubrité Publique et de l’Hygiène et d’autre part 

par les opérateurs privés repartis par zones dans la ville. Au Niger, l’étude de la 

problématique de la gestion des déchets urbains dans le 8e Arrondissement à N’Djamena, 

a montré que c’est le service de propriété de la Mairie qui assure la collecte porte à porte 

des déchets, et les transporte ensuite sur des sites de décharge contrôlée (S. A. Wari, 2012, 

p.17).  

3-2 Mauvaise gestion de l’environnement marquée par une collecte irrégulière des ordures 

ménagères et l’obstruction des canaux de drainage d’eau pluviale 

Les résultats de l’étude ont mis en évidence une mauvaise gestion de l’environnement à 

Abengourou qui se perçoit à travers la collecte irrégulière des ordures ménagères. Le 

même constat est fait dans la ville de Man en Côte d’Ivoire par J. M. A. K. Konan (2023, 

p.37). Il révèle que la pré-collecte des déchets à domicile présente parfois des retards 

malgré les efforts des autorités locales. Selon S. Diabagaté et al., (2018, p.134), le système 

de pré-collecte dans la ville de Bouaké souffre d’une mauvaise organisation. En effet, les 

structures ne collectent que 35% des déchets produits par la population et de nombreux 

quartiers tels que Kanankro, Dougouba, Kouakro, situés en périphéries ne bénéficient pas 
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de services de ramassage des ordures (S. Diabagaté et al., 2018, p.135). De plus, les 

résultats de A. O. Assou et al. (2024, p.77) vont dans le même sens dans leur étude sur la 

gestion des déchets ménagers à Akandjé. Les populations enquêtées affirment ne pas 

bénéficier de services et d’équipements de collectes, bien que la Mairie leur ait fait la 

promesse. Au Burkina-Faso, 27% des ménages enquêtés à Ouagadougou et abonnés aux 

services de collecte sont insatisfaits et justifient cela par l’irrégularité de ces services. Les 

agents en charge de la pré-collecte quant à eux, dénoncent le mauvais état des voies 

d’accès à certains quartiers comme Cissin (E. Kwamou, 2019, p.29). En outre, nos résultats 

ont aussi montré que les canaux initialement destinés au drainage des eaux pluviales, sont 

obstrués par des déchets solides. Les résultats de K. A. Kouamé et al. (2021, p.34) attestent 

ces constats. Ils montrent qu’à Daloa, les caniveaux à ciel ouvert accueillent des déchets 

solides à cause de la défaillance du système de gestion environnementale dans la 

commune. Ainsi, 17% des ménages enquêtés dans la ville s’adonnent à cette pratique. E. 

Kwamou (2019, p.30) quant à elle, note l’incivisme des populations à travers le rejet de 

leurs ordures dans les ouvrages d’assainissement pluvial à Ouagadougou. 

3-3 Mauvaise gestion environnementale à l’origine de la prolifération de dépôts sauvages 

d’ordures et de pathologies 

Notre étude a révélé une prolifération des dépôts sauvages d’ordures engendrée par la 

mauvaise gestion des déchets. Ce point de vue est partagé par S. H. Brou et al. (2018, p.222) 

qui montrent que faute de véhicule de ramassage à San-Pedro, les ménages déversent 

leurs déchets dans la nature ou les lieux publics. L’étude de K. Atta et al. (2013, p.38) dans 

la commune de Yopougon a démontré que 65% des ménages enquêtés se débarrassent 

des ordures en plein air à proximité des maisons et dans les caniveaux. V. Y. Kramo (2024, 

p.108) confirme également ces résultats quand il montre que dans la ville de Béoumi, 27% 

des dépôts anarchiques se situent dans les quartiers centraux, 32% sont regroupés au 

nord-est et 41% au nord-ouest. Au Sénégal à Rufisque, pour l’évacuation des déchets 

solides, 28,9% des ménages non couverts par les services de collecte, déversent leurs 

ordures sur les terrains vagues, les bordures des caniveaux, la voie publique et même les 

parcelles inhabitées (I. Sy et al., 2011, p.54). Par ailleurs, cette mauvaise gestion 

environnementale est à l’origine de nombreuses pathologies développées par les 

populations de la ville d’Abengourou. Ces constats sont partagés par J. K. A. K. Konan 

(2023, p.38) qui montre que le paludisme et les infections respiratoires sont les maladies 

les plus récurrentes dans la ville de Man avec respectivement 56% et 22% de cas 

diagnostiqués chez les personnes enquêtées exposées à l’insalubrité. En outre, à Bonon, 

44% des personnes interrogées exposées à l’insalubrité ont déjà contracté le paludisme et 

35% la fièvre typhoïde (F. B. Konan, 2021, p.44). I. Sy et al. (2011, p.54), font le lien entre 

qualité de l’environnement et risque sanitaire à Rufisque au Sénégal. Ainsi, la morbidité 
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diarrhéique est plus importante dans les quartiers faiblement équipés en services 

d’assainissement qui concentrent le plus grand nombre de ménages insalubres. 

Egalement, 106 ménages enquêtés sur 120 à Kinshasa en RDC, soit 88% ont affirmé que le 

développement du paludisme, la typhoïde, la diarrhée, la fièvre jaune, peut être lié à la 

présence de déchets ménagers à proximité (G. N. Nsindu et al., 2023, p.168). C’est le même 

constat à Koudougou au Burkina-Faso où 95% des populations associent le paludisme à 

l’insalubrité (C. R. Ouedraogo, 2024, p.138). 

Conclusion 

Cette étude a montré que la gestion environnementale à Abengourou est marquée par 

une collecte irrégulière des déchets ménagers et une obstruction des canaux à ciel ouvert. 

Les services proposés par les structures en charge de la pré-collecte des ordures ne 

satisfont pas la population et le curage des caniveaux qui est l’affaire de la Mairie ne 

répond pas aux besoins. Cette situation accroît le nombre de dépôts d’ordures sauvages 

dans l’espace urbain d’Abengourou et rend les populations vulnérables aux maladies. 

Pour améliorer la gestion environnementale à Abengourou, il est essentiel de consacrer 

plus de moyens à la question de l’assainissement dans les politiques urbaines et de 

sensibiliser la population sur la préservation de l’environnement et l’importance d’un 

cadre de vie sain. 
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